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ishe’ Frärigoife €ù Sicife 4 le Général Vial 


agf. ici le 19.-de A gttfemtóde: 
23:'au Land. Amin ; Mede de Wistsèiuyl, fes, 
Lettres.de créance en qutlieé d'Ambalfs- 
deur Frangois prés du Corps Hetvétigue. 
Le céréuoniial , qì a eu Heu à cetré- occa- 
fion, a;eu.une grande folemnité, Tout le 
Militaire ‚Bourgeois & autre. étoît en MOL- , 
vement 5 ‘le. Corps-frane „ Troupe foldée : 
de: ja plus belle tenuê , s’étoit porté devant” 
la: Maifon occupée par le Général Via/; les” 
Compsgnies de la -Bourgeoifie étoient en 
dek erbuls Pliet dt 5 Amman &c 
ur les. principa sces, publiques. . La: 
Chancelier de la Confédéradoas M ie: 
intsoduifit te Genérat. Viaf- deus Ja grande 
Salie d'Audienee de Mr. de Wattenwy/, où 
étolent ‘réunis les Membres les plus diftin- - 
ués du Gouvernement Bernois, les Com- 
miendene & Officiers fupérieurs des C 
atmés, & jes Membres du. Corps Diptoma- 
tigue.. . L'Ambafladeur de. France „Titre ; 
faus: lequel le Généraf. Piel ‚a 4xé-accrédin : 
16y-adre fa su Land Apestian, on. Discours, 
das lequel il -douns en: ‚pertieuker. des élo=; 
ges: & fa“ valeur & à ta-foyeaté: dû: People’ » 
Safe. Mr, de Wartenwil tui tÉpondie de: 
les termes les plus obligedis. — Aprés FAuê?7 
diënce, it y eut up. grand Diner: chez ig: 
and s, deiman. Enâo) cal, -ci Gt le teudé..… 
main:au Générat Vial wac vilite de eérémo- : 


nie , dans laquelle tous les Membres du 
Confeil-d'Etat Bernois & les Chefs Müi- 
taires accompagnoient. *” ° 

, IH ‘n'y a plus aucunes Troupes Fran- 
goifes dans les Cantons. On pourroit ce- 
pendant dans peu y revoir momentanément 
des Corps de la même Nation, deftings à 
renforcer lArmée d'/ralie. Le Magiftrat 
de cette Ville a fait prévenir les [labitaxs, 
qu’ils devoient fe tenir prêts à-loger les 
Troupes de paffage, qui arriveroient, ** 


EXTRAIT des Nouvelles de Panis 

jusqu'au 22. Ventôfe (13. Mars. ) 

„, L'arreftation de Georges a continué ces 
jours-ci d'être, pour ainfi dire, I= princi- 
pal objet de l'attention pub'ique en cette 
Capitaie. Tous les Journaux & tous les 
Citoyens #occupent fans cetfe de cet événe- 
ment. D'entre les récits nombreux de fes 
circonftances, ft propres à auginenter l'in- 
térêc qu'on y prend, nous ajouterons aux 
premiers détails otliciels les renfeignemeus 
ultérieurs, recueillis par le Préfer de Poli- 
ce. Les voici, avec quelques dispofitions 
du Gouverneraeat y relatives, tels que les 


uns & tes autres ont été rapportes hier. 


par le Moniteur. °° 

‚‚ Le Citoyen Petit, Officier de Paix, avoit 
découvert, qu’un Cabrioter devoir, le Ven- 
dredi vers fept heures du fair, aller chercher 
Georges & quelques autres Individus de fa 
Bande. 1 dispofa fes Infpeâeurs de Police, 
& fuivit ce Cabriolet depuis le Pont des Zui- 
Zeries jusques vis-à-vis le Panthlon. Com- 
me le Cabriolet alloit extrêmement vite, il 
ne putarriver qu’avec le Citoven D-flavigny, 
fon Collègue, & trois de fes Agens. u mo- 
meat même Georges fe précipita dans le Ca- 
briolet avec Liridun; & , fans attendre Dur- 
ban, autre Brigand qui devoit menter avec 
lui, il partit auMi-tôt en traverfant la Ruêë 
Saint-Jacques & descendant 1e Rui Saint- 
Hyacinthe, la Place Saint-Michel & la Ruë 
de la Liberté. Le Citoyen Petit & trois de 
fes Agens fuivirent à toute courfe le Cabrio- 
tet, qui descendoit rapidement. Georges , 
ayant appercu, par le vagiftas, des Ilommes 
en fucur qui couroient auprès de la Voiture, 
dit àfon Conduteur de fouetter fort, & d’al- 
der encore plus vite. Au moment où le Ca- 
briolet entroit dans Ja Ruë des Foffés- Mfon- 
fleur-le- Prince, lInfpe&eur de Police Jean- 
‘Frangois Calliole, arrivé le premier , faifit le 
cheval par la bride: Buffet, autre Infpeêteur , 
s'avanga bientôt pour regarder dans la Voitu- 
re: Georges, de deux coups de Piftolets , ti- 
rés en même tems, renverfa Buffet roide 
mort, & bleTa grièvement Calliote, Autli- 
tôt Georges & Leridan fautèrent du Cabrio- 
ice, l'un à gauche, l'autre à droite. Le troi- 


fième Infpeeur courut après Léridan: kl 
Citoyen Petit faifit Geurges au colliers sh, 
aufii-tòr atitté par le Cioyen veters’ 
mais ils aurvient eu peine à cvatenir le br, 
gand, qui avoit encore fon Poignard s fi je 
Citoyen Fhomas, Chapelier, ne se fût prés 
pité tur lui, tandis que les Frères Lamotië 
désarmoient. Plufieurs Citoyens, & nog” 
ment les Citoyens Cogueluit & Langlumts jg 
la Ruë Zhionville, prêterent main-forte: 4’ 
Peuple s’étoit raifemblé en foule; & chach, 
offroit des fecours également dévoués s Pl 8 
ou moins eficaces. Quand on eut appriss 4 
c'étoit Georges qui venoit d'être fails, 
voulut d'abord le mettre en pièces : M2% 
comme il avoit été principalement arrêté 5 
les Citoyens du Quartier, ils s’afurèrchf 
gloire de le remetire aux Magittrats; ils 4 
lièrent, & le transportèrent à la Préfeêt! 
de Police. *” f Je 
‚‚ Le Premier -Conful a ordonné, que Kf 
Enfans d'Erienne Buffer & de Jean -Fratfl, 
Calliote foient élevés aux fraix de PES 
Toutce qui a éel pris fur Georges, taondl, 
a une valeur de 65. a 80. urille Francs, 2 ae 
donné aux Enfins & ala Veuve d'Zrieune Bef; 
fet. Hier à midi, l'étarde Peas - Frangvis Clo 
liole donnoit quelque cfpérance pour fa viens, 
‚, Le Premier -Conful a chargé le Graff 
Juge de faire une enquête authentique PO k-: 
découvrir les noms des Citoyens, qui, daf! Í 
cette circônftance, ont mnantfetté leur couf Pa 
& leur dévoucment. Is feront récompenfé;! 
par des dittin&ions d'honneur. * sel 
‚, Parmi la foute d'Adreifes de fsrichts; 
tion au Premier -Conful fur la déenuvelit 
du Complot , qui rempliffent toujours ke 
YFournal offciel , on voit déjà celies if 
Troupes, ftationnées en Liguri: & dans ’ 
Républiaue Zralienne. Au nombre des @ is 
velles Adreffes il s'en trouvean Mt unedu Car, 
de Montreuil, dans laquelle oa voir paroitf 
comme Commandant en chef de ce Caf} 
le Général Ney, dernièrement Miniftre 0 
Suiffe, & appellé „d'abord à coipman Jer Ì 
Camp de Compiègne, formant la réferve.d 
Armée d'Angleterre, C'eft par ces Ad 
fes qu'on apprend divers change nens def 
les Commandemens & les poûtions al 
Troupes, qui étoient ignorés jusqu'ici P, 
fuite du profond fecret, que le Gonverf, 
ment fait garder fur toutes «ffuirés Mii, 
res. — Aux Adreffes fe joignent à-PÉ: 
fent ; dans le Moniteur, les avis des fervie 
ces Divins, qui par-tout font célébrés , d2%, 
les Eglifes de tous les Cultes, en aêl® , 
de grâces pour la confervarion des joës 
menacés du Chef- Magiftrar. Antourd hun 
le Pournal offciel annonce la Mette à grin 
Orcheftre chantée pour cet effet à Boulogne 
& la mife en liberté, qui ya lieu POP 


Cetté Fdte, de tous tes Militairas déte 
Pour caufe de discipline. A’ côté de a 
Wis, Von tOuve entre autres les annonces 
8 “TÉunidne: Religieufes & folemneltes, 
Au ont confacrées au même. bat les Fuif 
® Strasbourg, Metz, Nancy, ® 
» Une Décifion récente du Confeil-d'E. 
Ut intéreffe une cluffe malheureufe de Re- 
cEieux, privés de leurs alyies & de tout 
eours; anxquels lon promet une reftitu- 
Balt Précieufe dans leur firuation.: Le. Con- 
Sit 2 décidé, que-tous les Membres des 
geo Porations Religieufes fupprimées de Ia 
gauche du Rhin, uatifs de ta riva: 
droite qui y. font retirés, feront. recons 


Ute Créanciers de PEtat pour les Sommes „- 
‘avolent apportées dans leurs Cou- 


G'ile 
Cee &-aflimilés & cet égard -aux- dutre3 
Péaneiers des quatre Dé jartemens: réunië. 
Canmoins teur liquidatie 
2ve 
J8 cédés par-}a- Paix. de Luneville „aura 
terminé Con cravail, *”* Oe 
» Â-compterdu ao; de ce mois, les Cinq 


Pec. conf. n'ont plus éé veridus à ia Bóurfe: 


Wree. s du Sémeftre prêt à expi- 


„Leur ‘valeur a ‘baiflé par conféquent: 


ter. 

Nt 
Ev Pour. cent: Le prix en ‘eft 
Wainzenant::55; Francs: & en quért. “Leés 
DN Ons de la Banque de France font tou- 
Urs À 1510. France, * 


be Pe LA Harg, de 16. Mars. 


ì n'aure lieu que 
Orsque la Commifiow, chargde‘de traiter — 
€ Empire Germanigue des Dattes des 


49, Millions; Oa fe rappelle lès preúrières 


epropolitions du Gouvernement, têndantes 


à Combter un Déficit aufli énorme par la 
voye d'une Taxe direâte „ ain que la répu- 
gnance du Corps - Légiflatif ‚pour une. fem- 
blable mefure daùas les circonftances préfen- 
tes. Le dernier, dans la néeefficé où lon 
étoir de chwifir entre une nouvelle Cóntri- 
bution & entre on Emprudt, a donné la 
préférence au dernier. moyen, malgré fes 
grands inconveriens, ne eroyaùt point pou: 
vair demander en cette année de nouveaux 
Dons gratuits aux Habitans, déjà ‘chargés 
pour'le même efpace de tems de plufieurs 
Taxes extraordinaites de ce genre, néceffi- 
téës , foit par lesfraix de Guerre de l'année 
paffée , foit par l’obligation de pourvoir aax: 
intérêts & rembourfemens de divers Em- 
pruùnts féparés de la Dette da Budger; Texes 
ne faifant pas moins-enfemble qu'un poure 
cent & demi de Ia fortune & fept des re- 
venus: des Particuliers. Il n'eft plas :dou= 


‘teux‚-qu'il y aura par conféquent, de ta 


part de VEtac , une nouvelle Niégociation 
d'argent à intérêts, & une Bouvelle Loterie 
de Primes y attachée, pòur fubvenir aux 
befoins prefans de l'année courante. 

HI parott , que affaire de la faifis des 
Marchandifes ,: enlevges comme Angloifes 


“-par ‘des Douaniers Frangois (ar le T.rritoire 


_Bataeve, le mois dernier, aura une ifuë.Ca- 


riacipaux objets de ia Seffion extra-… 


„dim ire.e&uelle du'Corps- Légiflneif Bata- 
le pore gue cette Seffion même; font fur 
Point à étre termines, Hier l'Áffemblée 5 
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Lr saonard: 1 8 ie 
Geene „Rous. infbrerons le Tableau diftribu- 
5 4âns notre Snpplément de ca jour.) Oa: 


8 Attend -préfent à 
AE 
bd: edi 
Eoins ellae” 
eran ace, Celle relative aux moyens ex: 
ter "Clnaires, quf puiffent élever les rêcet- 
telies „ivean des dépenfes. Celles- ci 
© qu'elles ont 
tOpjours tes-veve 


& le réfulenn dee dé- 
es farl'autre partie. non 


Venus ordinaires de prés de 


‘apprendre inceffam= 


Plus épineufe du Plan. 


… Vaiffeaux Anglots, qui croifent fur nos 


été catculées, excèdent 


“de cette République, qui 


tisfaifante. L'Ambaffadeur de cette Rpü-' 
bligge. à Paris , le Citoyen Schimmelsen- 
ninck, y &yant fait par ordre les repréfen- 
tations convenabies à ce fujet , a obtenu l’as- 
france, “* que le Premier-Conjul. desap- 
‚, prouvoit- brutemegs, la conduite tennê par 
‚, les Employés des Douanes, en recher- 
2 Chant Éen transportant les dites Mar- 
» chandifes, & qu'il donneroit tes ordres, 


„que la natufe des circonftances exigerait „ 


„ &:qui fans doute répondroient aux; ine 


‚» tentions da Gopvernement Batave, °°° 


Gette Réponfe, mandée -par le, Citoyen 
Schimmelpenninck. à fon Gouvernement, 2 
été communiquée, de la part du, dernier „ à 
celtes des Adminiftragjong. Dépatzsimentales: 
yon, un, ingée, 
„ Fes: OiViftog ‘de, 
ent fur nop Ëé 
tês, obfervoient avec 'ume nöpvelle vigiran-” 
ce les Armemens exitand däng ‘les Ports, - 
Elles ferroient fur-foüt de prés 1a'Plotfille 
de Flefingue. L'Ennêmi prévoyöir proba- 
blement un nouvel effort três-prochain d'une 
Pastie du dernier “Armemeus ‘pour force 


rét particulier, 


\ ” 


Dépuis quelque tems 


rentative qu'il devoit chercher de rendre inu- 
tile. L'événement n'a pis uompé fon at- 
vente ‚, mais fes deffeins ont été fruftrés. Le 
Contre- Amigal Verhuel & <pparcillé lui -mé- 
me. de la Rade-de Mlefingue, la nuit du 11. 


au: 12: de cé mois à une heure, avec une 


Divifion de Schooner-Canonniers. A-peine 
une demi - heure après ; on entendit dansle 
Port un coup de Canon des plus forts, tiré 
en mer par Eonemi. Ce fignal fut fuivi 
vers les 4. henres d'une A&ion très- vive 
entre les deux parties, dans lequel te Com- 
maendant Hallandois eut à combatre avec 
Sir Sidney Smith. — L'erngagement ayant 
eómmencé en vuë de Flefingue , beaucoup 


d’Habitans, éveillés par la Canonnade, fu- 


rent témoins du feu, foutenu avec la plus 
grande aâivité de part ê& d'autre. Le 
bruit de Artillerie s’éloigna cependant 
peu-à-peu, & enfin on erat voir dans trois. 
fulées , s'élèvant d'un des Bâtimens : enne- 
mis, vne demande de fecours pour pourfuivre 
tes Schooner , quî continuoient leur route. 
En effet ceux-ci ont fsit voile enfuite vers 
la Côte de Flandre ; & ils paroiffent avoir 
lougée avec un heureux fuccès , comme 


ctles Citoyens MALDAN, Père & Fils, demeurant à Paris, Rvë Seint-Rloredd 
Nö. 668, Diviffon des Tuileries; le Père-ancien Homme de Loi, & le Fils Receveur de’ E&G 
régitrement , Emploi qu'il exerce depuis plas de vingt ans à la fatisfa@ion de fes Comm 
rans, ce qui lui a-mêrité leur confiance & celle du Public; ont [honneur d'avertir , qa’ 
siennent d'ouvrir un Cabinet d'affaires en cette Ville , pour les Perfonnes qui voudront i2 
honorer de leurs commiffions ‚ pour acquêrir des Rentes, des Biens & Maifons, foit en Ville 
fott à la Campagne , les louer , en paffer les Bauxa en recevoir les loyers, y faire les répara 
tions néceflaires, faire toute diligence à cet égard , recevoir toutes fommes d'argent, rentt 
Jur Etat, fur Particuliers, Penfions on autrement , fuivre & folliciter les affaires dans Ì 
ugement définitif. On peut compter fur leur a@iviné à fuivre les affaff 
res, © fur keur promte exalitude à en rendre compte. % 
“On défire de trouver, pour remplir à des conditions avantagenfes, dans une Maifon Gj 
Rotterdam, /a Place de Gouverneur, une Perfonne de moyen dge, de la Religion Réforak 
mée , ayant déjà vaqué à F'éducatton de la Feuneffe, G ayant pour cela les tälensnéceffaires 
parlant & écrivant bien le Francois & S'Allemand, © étant à même de donner des pres ij 
de la pureté de fes moeurs & de fa capacité. Sadrefet an Librair 
F se Vos, à R OTTERDAM , pour avoir des renfeignemens ùltêrieurs. i- 


. 


Fribunaux jusqu ò j 


ves non -équivogues 


“F. Grrarn, Garpon-Voiturier du Mattre-Voiturter Dumoulin de Lrufanne, arriver! 
‚à Breda Je go. du mois courant de Mars, & repartira pour la Suifle le premier Avril d 
dvec un bon Carafe. Ceux, qui defirent profiter de fon retour, font priès de s'adreffer Hij 
1 Hiye au Sieur Augsbourger @& à Breda au Sieur T, Jolimsy. | 
Hier decéda ‚à ma, vive douleur, mon très-cher @ bien aimé Epoux, Mr. | 
TEuNe, ci- devant Cunfriller des Domaines de S. A. Mgr. Ie Prince d'Orange & de Nei 
fau „.& Direâcur de la Chambre des Orphelins àla Haye. Pai l'honneur d'en fatre pars vj 
e Parens && Amis, perfuadée' qu'ils voudront bien prendre quelque parti 
EP des priart de fe dispenfer de m'envoyer des Lettres de condoléance=Â& 


Ed 


par celle-ci, à- mes. 
à ma jufte oflikion , 
‘Nymècue, ce 11, Mars 1804. 
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Paris. — IÌ femble, que cette fois on 


(Signe) A.M, D. Luzac, Veuve Le JEUNE d 


4 LEY DE) par ABnanam Brussé, le Jeane. tú 

















































fans avoir été inquiétés davantage dans: 

Navigation par les Anglois. An moins%j 
Général. Monner a annoncé le même janf 
la Garnifon de Flefingue, que le Conf 
Amiral Verhuel „avecfa Divifion, étoit 
reufement entré dans le Port d'Oftende:: 
onze heures & demie du matin, C&$ 
Nouvelle avoit été transmife par les T& 
graphes des Côc@s; ellp a été commu 
quée aux Troupes dans un Ordre de jou 
deftiné à publier l'arreftation de George 


fait. courir les dangers de la mer qu’elf 
Schooner de la Flottille, tandis que les 

teaux-plats les ont fuivis par une vò 
plus fûre, Une foixantaine des derniers 6 
remonté l'Escaus; ils font arrivés jusqë 
Anvers, le 15. de ce mois au. matin ; # 
prês- midi ils ont de-là remis à Je.voilë 
au. bruit de leur Artillerie ; pour -fé , 
à Oflende par les eaux intérieures. Suiv 

les Lettres d'Anvers, qui annonecent led 
paflage, chaque Bateau-plat portoit trof 
Pièces de Canon, & avoit un Equipage 
trente Hommes environ , tant Soidats , 
mer que Matelote, jj 


L.J. cl 
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nn NUMERO XXII 
SUPPLEMENT AUX NOUVELLES POLITIQUES, 
publiées à LEYDE, le so. Mars 1804. 


E RaArtsBonNr, le to. Mers. Les affaires de PEmpire, en général, vont 
offrir un nouvel intérêt. L'Empereur de Ruffie & le Premier -Con/xt de France 


y interviendront une feconde fois, Le Chargé-d'affaires Frangois l'a annoncé 
2ujourd’hoi à la Diète par la Note fuivante. 


de dispofitions du Recès de "Empire du o4. Février 1803. ayant prouvé de gran- 
mire tiles, Quant à teur parfaite exdcutions; € d'afligeantes mesintelligences s'étant ma- 
Tefldes entre plufieurs Brats d' Allemagne, dod pourroit refulter un détriment confideruble 
ei le repas même de Europe; S. M. VEmpereur de Rufie a fait tonnoftre au Premicr- 
la ul: Qu Elle Jugeroit utile, que les deux Puiffances „ dont la Médiation avoit prépart 
5 Jalatgire concluftor des derniers arrangemens en Empire, intervinffent de nouveau pour 
Á venir, notamment en ce gui concerne les Privilèges de l’Ordre-Equeftre, les fuites fd- 
de bufes „que pourrotent avoir les differends aujourd bui fubfiftans.” Le Premier- Conful a 
chgePre©é d'accweillir cette ouverture de S. M. 'Empercur de Rufie; & le Sons-figné fl 
Pärgd den donner notification à la Diète. *’ RATISBONNE, le to. Mars 1804. 
€ Chargé-d'affaires de la République Frangoife près la Diète- générale de l'Emptre, 


(Signé ) BaAcnenr. 
EXTRAIT des Nouvelles de Parts jusqu'au 24. Ventâfe (is. Mars.) 


de …e Corps- Légiflatif a fan&ionné, ces jours-ci, le Titre xv. du zme Livre du Co; 
ae Civil, celui qui traité du Dépót & du Séqueffre. En même tems, un Projet de Lói 
OnCernant les Sommations refpetueufes, qui doit être ajouté au Code pour en faire pir. 
te’? obrenu auffi les fuffrages des Légiflateurs, Ceux-ci viennent d'adopter également 
se Propofitions du Gouvernement fur l'organifation d'Ecoles de Droit, & fur celle de 
Ni Winaires deftinés à Finftru&ion des futurs Miniftres de VEglife Catholique de France; 
Da, gengent de même de confrmer les dispofitions, prifes depuis leur dernière Seflion 


On e Gouvernement touchant les Dousnes. Parmi-ies nouvelles marières „ foumifes au 
tijen -Légiflatif, on diftingue un nouveau Titre du Code - Civil, te xvaiurme, intitulé du Van- 
me 


nt, ainfi qu'un Projet portant établiffement d'un Droit de Baffin dans te Port d'Anvers,” 


mit Il nous faut continucr les détails, que nous avons comtmencé rien eben 
Hée 7 FClativement à la Loi Financière de cctre année. Pour paler à ce quï concerne ane 
monge raate même, il e(t aéceflaire de rappeller, que les Sommes, affeâëes à fon fervice 
Bin rent jufte à zoo. Millions. Elles {urpallent ainf de 80. Millions 8 „deimi celles ld 
fixa £3 befoins ordinaîres & extraordinaires de l'annge paffée. Quand on compare enfuite la 
ton des dépenfes de lan 12. avec la première évaluation des befoins de lan rr, oh trouve 
Curcrote de 110. Millions & demi, qu'exige l'état de Guerre au-deffus de l'état de Paix. 
rentie vingt Millions environ de ce furplus font répartis entre PArmée & la Marine: Le 
befoi “peu -près fert à augmenter les Fonds, réfervés aux négociations Financières & aux 
la Olns imprévus. Dans les autres Articles de Dépenfes les accroiffemens font presque ba- 
RCés par tes réduêtions. On remarque celles-ci principalement dans les befoins du fervi- 
€ du Miniftère de l'intérieur. En revanche, les Rentes & Penfions demandent 16. Millions 
° Plus, par fuite des nouvelles liquidations de Panciennc Dette, & fur-tout à caufe da 
Aayement de trois mois arriérés des Rentes viagêres & “des Penfions. © Un nouveau be- 
Mij ;SRcore, & qui va fe reproduire dans les années fuivantes , c'eft Paffeêtation de dix 
actions à Ia Caiffe d’amortiffement , en vertu d'une Loi de l'an dix. Pour payer Ice 
Cpenfes de l'an 12 » eftimdes à zoo. Millions, on attend 551. Millions des Contribu- 
fons » Fevenus & produits couraus de toute nature , y compris les Dons de ‘Guerre of- 
Srts par les Départemens pour l'an 11. & pour Pan 12. Ce quí manque, pour completter 
“Omme totale des befoins, doit être fuppléé par diverfes recettes extraordinaires. Le 
Ompte, à rendre en l'an 13. par Ie Miniftre du Tréfor public, apprendta pour combien fe- 
FOnt entrées dans les dites Recertes extraordinaires celles que Ja République tire de PExté- 
Meur. Ce genre de Recettes, fuivant le Compte rendu nouvellement par le, même Miniftre, 
® fourni en Pan tx, la Somme de 23,375,309. Francs. Le produit ef fera Fäns doute beaucoup 
Plus confidérable en cette année, eu égard à Valiénatien de la Louwifiane & à d autres Accords 
Onnus. De pareilles reffources ont mis le Gouvernement à même de borner fes vuës hl'avenirs 
rans la recherche de nouveaux moyens de farisfaire aux befoins de la Guerre. „Les Dons of- 
Pad par les Départemens pour l'an 13. & lan 14 D'Ont point Gré acceptés: mais il a dré ordt 


Pevanche ua nouvel Impe fur tes Roiffons, & PAC Addition aux Droies fur le Tabac & furles 


cette mefure, & juilisier du préférence qu'il va donnge plutòt qu'a toute autre, tont des Pd 
dignes d’attention, Les voici préfeardes au Corps -Ligijtatif par le Conteiiler - d'ii CFC dij ee 
„, Depuis plus d'un Siècle, les Nations de W'Europe, fons de titre de Traités de Paitt 

„ Font plus que des Zrèves; elles confervent, dans la Paix, les moyeus CXaggsTds sy que 
„… les out cmployés pendant la Guerre. Cet éuar de menades, dont chaque Peupic elf), te 
„fes Voilins, ett Vetter fans remêde d'une Polisigue aveuglde. Les couleurs de la 78 ke 
‚‚ nourrittent la haine, ambition & la défiance. L'Europe paroit deitinge à exiiter » 
„, tems au milieu de ces orages; & , comme on ne peut efpérer entre les Nations qui 19 6 

‚‚ pofent un concert de modératioif , elles font À jamais condamnées aux facritices, que}! 
‚‚ le maintien d'une Force toujours prêteàagir. La Frauce, enveloppée dans le memé e ’ 
(teme-, ne doit donc compter, ni fur fa made, ni fur fa force intrintèque, ni fur 1e5, ei 
ê All 


Woitúres. Kes conïiuSramods, Par leequelles te Gouvernement 2 fas: odmostrer la née pr 


„3 


‚, nes abfoluts fixges par la Nature à Con Territoire , ni fur la modération de fon Gouv : 
‚‚ ment, ni fur fon amour pour la Paix; elle fera toujours expofde à fe voir troubiée EI 
‚, d'injuftes prérextes, autant de tems fur- tour qu'une Nation, ton Ennemie invétérées gp > 
„… charnera à confirmer le Despotisme qu'elleexerce fur Univers ‚autant que cette même Naf : 
„aura d'intérde & de moyens pour troubier fon repos & entrainer à la Guerre les Natê ; 
„, Continentales de \’Zurope. Cet état des chofes indique à la France ce qu'elle doit fs Ent 
‚‚ pour la Paix & ce qu'elle doit préparer pour la Guerre; il lui marque la nécellite de so 
„, cuper fans cefe de fon Armée & de fa Marine; il lui commande des mefures telles 45% 
„, fans alarmer fes Voilins, elle puiffe n'en avoir rica à craindre; &, comme tous ee 
„, meyens de force & de refiftance foat dans la dipendance des Finances publiques, ta Nad®, 
‚ doit être inccttamment pourvuc d'un Syflème we Finances tellement organifd, qu'elle paif 
„ er attendre la plus complete flcurité. *° 5 

„‚ Il féroit imprutdent de fe coufier à la reffource des Empruntss elle femble interdit? ie 
„, gourdlrui adx Nations. de l'Europe. Une feule continuë à s'en prévaloir & à en abu es 
‚… on fgaitaflez „ que ce genre de puitfance ett, chez elle, voiûn de fa chûte, & qu'un, 
„, ftant-fuflica pour romp‘e le cercle des illufions , dans lequel circule fon crédit, Ainlis 3 
…‚ ne confidérantles Emprunts que comme un moyen três- limité , très- incercain, ils ne pel, 
„,-venk entrer CODE partie efentietle dans le fyítème des Finances Frangoifes. Si, re col 
‚‚.prant.plùs Gar'le fuccês. des Fmprunts, la Nation Frangolfs fe Hvtoicà une dangereufg ef 


„;_prévoyanee, & felt s’abandohmoit imprudesh mert aux:hazards des évéremens & #15, 
Er Eortune sene h'auroit Evidemment:de retfouregs „ lanécefticg Curvenants: que deus des gef 
„verivatfons nouvelles oa dans des additions aux Concributions ancicanement érablies: Mad 
bbettthors de:doute ; qué, fi les moyens d'ufer de cette reflource m'étoicat pus d'avaë) 
organités , elle g’annulleroit dans fes mains, fans produire les effets qu'on devroiten ate 
dre. Adors tes befoins ne permettant plus le choix des moyens, on verroit fe renouv& 
„ler tes mefures. désaltreufes d’appels fur les Capitaux, de Réquifitions en nature de 
„Conuyibutions arbisrairs: Ces réfultats désaltreux de l'imprévoyance placeroient Ia. Mi 
„a. tion,aupsès.de (3 Fuïnc, en contraignamt {on Gouvernentent àekercer une Guerre ineésie fi 
za EC p,popr Gure en étag de foutenir une ‘Guerre érrangere.: ® — ie 
…,, On conctur inévitalblement de'certe espoficion, que les:Finandes-de ha République. de, 
„vant. étré Ee lie neg pour l&tat de Paix & póur Pitar de Gaorres.” Pour 'ierattdl 
2 paix: tout élt Erabli; notre ftdärion pendánt Jan ro: & unê patvie de Pan ir. a fais 
„‚.raeat prouvé, que des Contributions ordinaires & modérdes affwreront Péguilibre cars 
les recettes & les dépenfes. En projettant l'étafUe Guerré , RÓUS donnerons Vexclufioë 
Ja foible refource. de la formation d'une Epargre ; où viendraient s’accumuler des né 
„taux, dont.l'abfence appauvriroit la cirgatarton; & mmerttrok tadérreffe públigue à cord. df 
„a Ja vichgffe da’ Fisc: Cette rcffoufce DE Convfent:qú*aux Frats foibles, pour iesquels 0% 
_préeautiong de cette efpäcc ett légirtme „ ou ans Gouvernemens abfofus:, qui préfagent av 
trijen les limites de la vioterce „fur: tiqùclfe font fondées leirs Finances: Nous dunnede 4 
aufi.Vexciufion à le reFpuree des Emprunis: On ne ‘peut confier Ies deflingen d'un En 
au hazard des coïmbinaifons du Crédit, lorsqúe fur-tout ce moven, indépendamment b 
tous fes inconvéniens, et aurant alidrd dans l'époque ot nous vivons. Nous repooll, 
FONS AVEC énergie.la chance désaftreufe du recours aur Cupitaux, aur Réguifitinns & an 
Contributions drbitraires; éc Sèroit attemdre la vie des germes de la deéftructian. …Ì 
„‚ nous uferous 4; la reffource efficace d'une confiitution de Oonitributinns ordianizes. els 
qu'elle devienne le EA des’ fapplémtäns:du?ekigerotent des ircónftaneer 3 c'etk In. vage 
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„plus fre dobiggir es, Fonds extraarfinaires ; fans écrafer aucun genre de “Pranriëués: 
venne chafte.de Cuoy ne r.ducun Tyäividds & fate ardver Pos Gémérarions futures par de 
s Rropfunts aceumulésn 4&5x devenns infipparinbles „“cômpromertent Vhonneur-d'äne A | 
„> ionen la conduifant à Prmpofihilitd de s’acgntèter. ** 7 e| 
„ Bientôt les Procédures publiques, relatives. Àà la dergière Confpiration, poroiffe 
devoir commencer. L’inftru&tion préparatoire du Procès de: Hloreau , Pichegru, Creorse s 
& d'autres Acculér, fe pourfuir avec activité. Tousles jours 12 Juga s Kepaorieur Sgersd 


ì 


balk 
ee 


Porte au 7e 
Prine tes be dn procéder à Pipterrogztoire des Prévenus. En meme tems oma?! 
boe des belidieh ee u oat érg recueitlies à leur chargs. — Alis oa ueit pas encore au: 
Hes. _Oa paro% avoir Ae celles qu'on a faites eu entreiaent fans cele de nouvel 
W'en eFer on dewoie bie 1 le fil des liaifons des Conjurés dans les Départemeus ; linifons, 
les expirearions remaraus fuppoter à un:temblable Complot ‚ ayant du tels Auteurs. Voiei 
tenduë de la trame ee dee le Publicifte, gontient, dans fa Feustle d'hier, fur Vé 
» M-tôe à Paris nr le 16, de Ce Mols ,.C yelk-il dir) on a arrded à Afea & conduit. 
» heureufement dee aen perfounes, que l'on dit inrpliquges dans sa Coufpiracion (j 
» Toft, que cette en > on Cite entre autres un Commiflzire-Ordonnateur, WH pa- 
» fleurs endroits se onfpiration avoit écendu au toia fes ramitications. De pla- 
» Qali en Fournilfanc tn A-la-fois des Nouvelles d'arrefmtious & de déchuvertes 
» Diverfes Pvaitles Ade les plus convainenntess & zout neft pas encore révdië. 
femant les es Ie dn de recherches & de döcouvertes d' Agens, répandant Vargent 
ed les Departêmens du Akin; & on paroit S'attendre à quel; 
Marmurant diabeten en Lollande, Tous tes jours quelques noms nouverux , fs 
Bien oan „Avec iacerticude & bientôt fe divulguant avec une irréfragable évi-- 
» POTEENt le jour de la démonttratìon dans ee Dédale de crimes & de Couplots; 


2) tous H ’ 2 x h } 
das de Ee ! SOHEOTEns fe mêle à lindignation & à ['horreur, en voyant confou- 
mia gn Ee MeMes range, alfociés au plus vil projet, tvampant dans la mèm: infa- 


m er 5 | 
” de des Aflslìas, les Chefs & les Goujatss &, fi biensör il ne man- 
Máme à des G Si jd eetl fi près de ja conviction, que des Flommes F fupérieurs 
” Pubii d 7 ps en des Chefs, par la majeftueufs refponfabiticd du Caractère 
SONG de Chefs ou Miniflres des Gouvernemens, font eux-meèmes le premier anneau: 
’ B fg den AES panis far eux! quelle honte pour les Nations} quelle de- 
Parmi lee bond. ben quelle dénanciacion contre les progrèsde la Civilifation nn 
omme Contpiraaues. je res gaen la Révolation ‚ qui font pour{uivis aujourd'hui 
Prance} au moins, in P, ij bek 5 nommer aulì le Général Dumourier.. On lesdit en 
Wrdis Cepand: bn, onse y eherchê fes traces. Déjà le bruie a couru, qu'il étie 
PS ae, la chofs ne s'eft pas jusqu'ici confiemée. 
Pril Êe en-con/ny Ja joufTance à compter.du 1. Germinal (22, Mats) prochain, 55e 
Pe Banque da France, s1o5. Francs. ” : 
Gue Povant: HA Ee Dlars, Le Corps - Légiflatif Bataven arrêté „dans fa Séance pub!i- 
Wouver le Defsiz StMere defa SeMion extraordinzire, le Plan d'ân Emprunt puur 
cüverte fà rely A dansles Recettes de l'année préfente. Sita N$gociatiom 
EN Elpêces od Papieg pee ment, itfera foufctit pour 75. Millions, dont go. à payer 
es Nouvellës Öbligsri ehs valcur éguiväleme, le reïtè et anciens Effcts eN un taux fiXé.. 
@-oûrre, unet boterie 8 FapPposteronc un. intését perpétucl de 5. & demi p. c. par an, 
tvorifës perle.fort, vl artachde à 'Emprunt, promet aux Intérefl'és , qui feronc le moins 
Me payable en vin , ie Prime de sos, Florins par Obligation de 1000, Fiorins ‚ ta Pri- 
Mons de Driel an lur des Couposs à déliwrer far-le-champ. 1 fera diftribud ro, 
Hions “AE y aura und Nr 15. Millions de foyfcriptions; ( celles-ei montent à 75. Mil- 
eules ii erimed ua Million entier, Nous avons déjà fait connoftre le Total des 
Penles meeste eceHliesut une Lewblable Négoctation: Le Tebleau diftribucif de ces dé- 
Ce ps IEre dans upe Feuille fgivantde: … En f 
de Io: rene beters. éeriee, à bam de Ja Gkelaupe dy Rai, Ze Stark, en Port- Royal 
Zag au Soie ia Ae Novembra, ue PAmirâl Sir Fot - Thomas Duckworth a communi- 
Ì rentenc KRG. Britannyjue les premières Pidces relatives à S£. Pomingue ‚ Particu- 
Concture ed Euarches, fires “te 19. du même mois par le Général Roctunbean , ponr 
tier. Gi ee Capitulstion avec le Commandant Angloir, Ce Fut fous ta date de fon Jaar 
Halen. char) AN Cap, le op. Brumaire an 12, de la Répnblique Frangoife, que ce Géné- 
vannique d Aetlvig au, Commodore Zoring, commandant les Forces Navales de S. M, Bor. 
 berivik Red Caps <* Pour prévenir. | etufion. „de fang, Cee fut dans ce fens qu”it 
5ä de vous ainfi que pour (auver Jes reftes. de. Armée. de St. Domingue, Vai Phonneur 
enn ‘Mvoper: deu Olicierk , ckargés d'Initrutions ‚ pour CORVSNIT d’urr arrange- 
ge rde ebi Vous. Ee Général de Brigade S0vé & Ie Capitdine de Vuiffeau Barné our 
sede twait Vous faire pervenif la pr$fentêe Fe les ai choifis, pour avoir Pavanrge: 
Walter avec vous, 2” Les Propofidors » faites par le Général Roehmimnbean, pour: 


Wa hf ik el . " Lid $ 
aide le Cap - Frgngeis de St, Domingge, furere dew deuz fuivamtess SS Bo Le én: 


_ 
… 


1 Roerambeeu propofe d'évacver le Cep‚ lui-même & fes Gardes, conûftant en €0! 
> 4. à 5. cents llommes, pour être transportés en France, fans être confidérés coP 
„ Prifonniers de guerre: zo. Le Surveillant & le Cerf feront accordés, pour le traasf 
„ ter, lui & fa Suite, en France.” Le Commodore Loring: n'accorda, ni Pune, ai | ' 
tre de ces Propofitionss & il écrivit au Général Rochambeau, à bord du Beller? 
devant le Cap- Frangois, te 19. Novembre, la Lettre fuivante. 


b 
„… MoNSsIEUR, Relativement à l'objet, qui m'a été communiqué par le Général soll, 
Je Commodore Barné,en m'informant,que vous défirez de négocier pour la redldition auls 
Frangeis aS.M. Aritannigue, je dois vous avifer, que j'envoye à cet eliet, & pouraP? 
dre vòrtre détermination finale, le Capitaine Afo/s, du Vaiffeau du Roi ta Defiree, zie 
fatiefzire à vos voeux , autant que cela peut s'accotder avec les juftes droits de S. M. Brig 
nique fur ce point. Je deis aufi vous informer, que mes Ínttructions me bornent à COP 4 
tir a ce que les Oficiers & tes Troupes Frangoifes, qui fe trouvent en fanté, foient envel 
A la Yamaigue, & que les Malades foient transportés en France ou En dmérigues les 
ports, qui doivent les y conduire, ayant été préalablement taxés & cantionnés par le 1# 
mandavt en chef, à l'effer que l’évaluation en foit payée par la République Frar vife. Ì 
fera point permis aux Habitans Blanes du Cap d'atler à la Jamaïgre. — Telles font ies B 
ties de mes In(trw&ions, auxquelles je fuis obligé de me conformer dans toute Conveër 
pour la redeieion du Cap-Frangois. Jai honneur d'être &c. *” (Signé) J. Lom iN® 
Ici la première Négociation fe termina: Le Général Rochambeau répondit le 28, ) 
maire au Commodore Loring, ** qu'il avoit regu la Lettre, qu'il tui avoit fait hof d 
„ de lui écrite: Que, comme Yes Propofitions étoient inadmifMibles, il devoit le pi, 
„ de confidérer (a Lettre précédente comme n'ryant pas été reguê. ”__Cependant LA 
ceffité des circonftances ramena bientôt le Général Rockanbeau fous Îa main des For 
Angloif:s, après avoir vu s'évanouïr Yefpoir de leur échapper par quelque heureux + 
zard. C'eft-ce dont V'Amiral Duckworth rend compte par une feconde Lettre au Sep 
taire de l'Amirauté, que nous inférerons, avec les détails y appartenans, dans une Fé fi) 
le fuivante, Enattendent, nous placerons ici la Capirulation , concluê de le part” 
Général Rochambeau avec Defalines, Général en chef de [Armée - Noire. EA 

Arme FRANGOISE & NarTrveE. Cé jourd’bui, lea7. Brumaire de Vannée game paft 
M'Ere Frangoife, @ te 19. Novembre 1803. fuivant Ere commune , l’ Adjudant - Commarifjg 
Dauveyfier, ayant repu Plein-pouvoir du Général Rochanrbeau, Commandant en chefdel st 
me Francoife, pour traiter de ta reddition de la Ville du Cap, & Jean - Jacques Detklinsy 
Gentéral de l’Armle Native , étant également autorijé pour traiter à cet effet , font convél 
des Articles fuivans; fcavoirs d d 
_ Art. Z. La Villé du Cap & les Forts, gui en dépendent, feront rendus dans un epa) 
dix fours, à comfter de demain, 2B, Brumaire (18. Novembre,) au Géndralen chef De Gali, 

IÌ. Les Munitions de guerre, qui font a@uellement dans les Arfenaut, les Armes elf; 
illerie de la Ville & des Forts, biront laifles dans leur prêéfente condition. d 

II. Teus les Vaifeaux de guërre & autres Bltimens, que le“Générat Rochambeau Juby 
meceffaires pour le transport des Troupes & des Habitans , ainfi que pour Vévacuation de”, 
Place, feront libres de partir au jour fizé-à cet effet je 

IV. Tous tes Officiers, Militaires & Civils, @ kes Troupes compofant la Garnifon du caf! 
fortiront de la Place avec tous les honneurs de la Guerre, emportant leurs armes avec 95 
ainfi que tonte la propriëté particulière appartenant à leurs Demi- Brigades. Ë sel 

V. Les malades & bleff4s, qui ne ferout pas en état d'Erre embargquês, feront foignés Á 
des Höpitaux jusqu'à leur rétablifement: ls font particulièrement recommandés à vhumart 
du Gérdral VelWatines, gui les fera embarguer für des Bdtimens Neutres pour la'France. 

VI. Le Général DefTalines , en donnant Vaffurance de fa protetionaux Habitans, gul il 
fleront dans le Pays, en appelle en même tems à la juflice du Gendral Rochambeau, Pour ge, 
meite on liberté tous tes Natifs du Pays (quelle gue foit leur couleurs d attendu que, fous ie 
cunprétextededrait „ils ne fraaroient Etre contraints de s'embargueêr avec Armée Franc®! st 

VIL. Les Troupes des deux Armées refleront dans leurs hofitions refpelives jusqu'au roméj0”. 
‘après la fignature de ba Préjente, comme Etant le jour fixt pour lévacuatien du Cap. _‚k 

VIII. Le Général en chef Rochambedu enverra, comme Otage pour Lobferoation de la fid 
fente Convention, PAdjudant-Géndral- Commandant, Urbain de Vdux, en échange dù 
Ie Gentrat en chef Deffalines enverra un Officier du mime rang. So in € 

Ha &té drefie & expédid-ci- joint deux Exemplaires de la préfente Convention, de bog”: 
foi, au Quartier “Generel far les Hautcurs du CAP, au jour, mois & année ci-deffus: 

CSigné) Du vrystERs DESSALINES: 


“e eee meme enne EEE neren een en an ee ee eee” 
“ t EYDE par AnrAnAM Bruessé, le Ferre. 





